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Retour au bercail d'Allen
Nono ?

Une rumeur faisant état dece que le sociétaire du clubsud-africain de Free State

Stars (première division)envisagerait de retournerau pays, circule avec beau-coup d'insistance. Il se su-surre que le CF Mounana,champion du Gabon, seraitla destination de l'ancienattaquant de l'AS Pélican etd'O'Mbilanziami.
Tournoi de mise en
jambes : CF Mounana et
AS Pélican en finaleDébuté le mercredi 22 no-vembre dernier au stadede l'Institut national de lajeunesse et des sports(INJS) par les demi-finalesqui ont mis face-à-face Lo-zosport de Lastoursville etl'AS Pélican (1-5), puisAkanda FC et CF Mounana(1-4), la finale de la pre-mière édition oppose cetaprès-midi les deux vain-queurs. Alors que les per-

dants s'affronteront enmatch de classement.
Arbitrage
Hommes: trois nouveaux
arbitres gabonais Fifa

Pierre Atcho, arbitre cen-tral, Boris Marlaise Ditsogaet Félix Aba'a Eyaga, tous

deux juges assistants, sontles trois nouveaux arbitresgabonais placés sous labannière de l'instance faî-tière du football. Ils por-tent à neuf le nombred'arbitres internationauxgabonais. Soit quatre cen-traux (Eric Otogo Castane,Gauthier Mihindou Mbina,Isidore Essone Nze etPierre Atcho) et cinq jugesde touche (ThéophileVinga, Montel Mous-sounda, Angelo MalekouMambana, Boris MarlaiseDitsoga et Félix Aba'aNdong).
Dames : Floria Chellyna
Maroundou Moukagni
passe FifaJusque-là arbitre fédérale,la directrice de jeu appar-tenant à la Ligue de foot-ball de l'Ogooué-Maritime

a atteint le plus haut gradeinternational. Elle rejointAnaëlle Omanda et PriciliaPraxéde Nho Ndong, quiétaient les deux seules Ga-bonaises à arborer l'in-signe Fifa.
Trois arbitres gabonais
out à l'internationalIl s'agit de Jonas Mbady etde Tanguy Mebiame Me-biame chez les hommes, etSimbou Moundounga, côtéféminin. Ces trois arbitresse contenteront désormaisdes compétitions domes-tiques, avec le grade d'ar-bitres fédéraux.

Brèves
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DANS une hiérarchiemondiale restée inchan-gée dans le quintet detête composé, dans l'or-dre, de l'Allemagne (1602points), du Brésil (1483),du Portugal (1358), del'Argentine (1348) et dela Belgique (1325), leGabon est descendu d'unrang et occupe désor-mais, la 93e place du clas-sement Fifa, publié jeudipar l'instance faîtière dufootball.Les deux matches nulssans but, concédés àFranceville contre le Mali,le 11 novembre dernier,dans le cadre de la 6e etultime journée du der-nier tour des qualifica-tions de la coupe dumonde 2018, et le Bots-

wana, trois jours plustard en match amical, ontévité une chute aussilourde (treize places per-dues) que celle subiedans le précédent poin-tage.Il faut dire que celui-ciétait la conséquence desrevers subis devant leMaroc (0 – 3), en élimina-toires du Mondial sus-mentionné, et face auBénin (0 – 1) en amical.Les quatre dernièrescontre-performances desPanthères ont ainsi faitperdre quatorze placesau Gabon et, brutalement,interrompu une embelliequasi- continue de huitmois, ponctuée en sep-tembre par la meilleureposition (79e mondial)occupée dans une année2017 débutée en 108eposition. En rappelantque le 39e rang mondialatteint en juillet 2010reste le pic historique,alors que la 121e place
occupée en octobre 2002fut la pire des positions...Avec un compteur ra-mené à 370 points parrapport au dernier clas-sement (384 en octobre),

le Gabon reste donc au-delà de la 91e place dumois d'août, la 86e dejuin, les 84es de mai etavril, ou encore les 87esde mars et février, qui
avaient marqué le débutde la remontée. Cette po-sition ne devrait guèreévoluer cette fin d'annéeet au début de la sui-vante, vue l'absence de

matches internationauxqui sont le premier cri-tère d'évaluation. Il s'agit d'un domainedans lequel le Sénégal aparticulièrement brillé.Grâce aux performancesdes Lions de la Teranga,qualifiés pour la coupe dumonde en Russie, le paysd'Afrique de l'Ouest a faitun bond de neuf places etdétrôné l'Egypte (31emondial avec 805points), désormais troi-sième au rang dans la hié-rarchie continentale.Derrière la Tunisie (27e +1, 838 unités), mais tou-jours devant la Répu-blique Démocratique duCongo (36e, -1 et 764points), le Maroc (40e+8) et le Burkina-Faso(44e +11).Les deux derniers paysont, eux aussi, accomplidepuis trois mois unebelle progression, grâceaux résultats des Lions del'Atlas et des Etalons. 

Le Gabon perd encore une place
Football/Classement Fifa-Coca-Cola, novembre 2017

J.A.L
Libreville/Gabon

Les ratés des Panthères ont fait perdre une place au Gabon dans le classement
Fifa de novembre 2017.
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DES entrevues organi-sées entre le départementdes Sports, la Fédérationgabonaise de football (Fé-gafoot) et la Ligue natio-nale de footballprofessionnel (Linafp)laissent apparaître unelueur d'espoir. Celle devoir le championnat na-tional de première divi-sion, édition 2017-2018,démarrer au cours de lapremière quinzaine dedécembre prochain. Prin-cipale cause de ce retardchronique : la lenteur ob-servée dans le décaisse-

ment de la subvention.Ce désagrément poseproblème dans la gestionquotidienne des clubs.Lesquels, depuis plu-sieurs mois, se préparentactivement déjà. Grâce àleurs ressources person-nelles qui leur permettentd'organiser des matchesamicaux de préparation,d'honorer leurs engage-ments vis-à-vis desjoueurs expatriés, sansoublier les encadreurstechniques, etc.« Les clubs, contrairement
à  ce  que  vous  pouvez
croire,  ont  de  lourdes
charges. S'ils n'avaient pas
de  ressources  person-
nelles, c'est évident que la
préparation  d'avant-sai-
son n'allait pas avoir lieu.

Sans  moyens  personnels
maintenant,  les  clubs  ne
pouvaient  pas  s'attacher
les  services  de  nouveaux
joueurs. Puisqu'il faut, par
exemple,  régler  la  situa-
tion de leurs primes à la si-

gnature, etc. », témoigneun dirigeant de club depremière division.Comme certains de sespairs, notre interlocuteur,tout en estimant que « la
fédération peut sauver la

Linafp et les équipes », dé-plore le fait que la Féga-foot qui « bénéficie  des
largesses financières de la
Caf  et  de  la  Fifa  », s'im-plique très peu dans l'or-ganisation duNational-Foot 1 alors quecette compétition est or-ganisée, selon les règlesdu jeu,  par délégation parla Linafp. La mise en pratique de laprofessionnalisation denotre championnat de-vient un véritable casse-tête pour les clubs.Lesquels, tout en trin-quant, devraient changerde mode de gestion ens'attachant les servicesdes encadreurs tech-niques de qualité. Chaquesaison, il est difficile de

connaître avec exactitudeles dates de début et defin de cette compétition.Une inconstance qui faitfuir même les annon-ceurs, les sponsors, etc.Sans omettre les specta-teurs dans les stades.« Chaque  partie  joue  sa
partition à sa manière. La
saison dernière, par exem-
ple, l'Etat n'a pas payé la
totalité  de  la  subvention
qui a fortement baissé. Il y
a encore le reliquat. N'em-
pêche que le championnat
est allé à son terme. Cela
suppose que les clubs ont
rempli  leur  part  du
contrat. A la tutelle d'ac-
complir sa mission », a in-diqué un administratifd'un club de D2.

Chaque partie doit jouer sa partition
Au sujet du démarrage tardif du championnat national de D1, édition 2017-2018

MIKOLO-MIKOLO
Libreville/Gabon

Les "Cémésiens" et les Pélicanidés, à l'instar des
joueurs d'autres clubs de D1, sont obligés de multi-

plier les matches amicaux.
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